
Propagande en faveur de la Croix-Rouge par le
film

Autor(en): [s.n.]

Objekttyp: Article

Zeitschrift: La Croix-Rouge suisse : revue mensuelle des Samaritains suisses
: soins des malades et hygiène populaire

Band (Jahr): 28 (1920)

Heft 6

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-549011

PDF erstellt am: 03.05.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-549011


LA GROIX-TIOIK iL SUISSE

Propagande en faveur de

Le cinematographe est certaincment a

l'hem'e aetuclle im des moycns de propaganda

le plus populaire, et c'est celui qui
atteint aiijourd'hui le plus facilemeut une
foule de personncs.

La mode est aux cinemas; pounjuoi la

Croix-Rouge no profiterait-clle pas de

cette vogue du film?...
Au moment ou toutes los Croix-Eougcs

orientent lcur activite du cöte d'tcuvres
de paix pour lesquclles elles out besoin

de 1'interet du public et de fortes sommos

d'argcnt, il est naturel qr.'on ait songe au

cinematographe pour repandre les idecs

lmnianitaircs de la Croix-Rouge, pour faire

connaitrc l'activitd de cette organisation
dans tons les pays, pour dclaircr les foules

sur les buts divers que l'on cherehe a at-
teindre, pour interesser la population aux
reuvres de prevoyancc sociale.

La Croix-Rouge amöricaine est la
premiere qui ait etabli im programme de

propaganda par le film; ce programme du

service citUmatographique comprend cinq
divisions:

1. Films dcscriptifs.

Ce sont des sujets empruntes aux
activity actucllcs de la Croix-Rouge, taut en

temps de guerre qu'en periode de paix;
une foule clc sujets sc pretent en effet a

etre projet6s sur l'ticran.

2. Films d'actual ite.

Cette partie du programme amtiricain
est specialement consacrüe aux catastrophes,

aux desastres pouvant donner une idtic
de l'utilc intervention des services de la

Croix-Rouge lors d'inondations, d'incen-
dies, de tremblements de terrc, d'accidents
de chemins de fer, etc. Un certain 110111-

bre d'opövatcurs sc rendront au premier
avis sur les lieux du ddsastre, pour pren-

ei Croix-Rouge par le film

dre des vues et demontrer de quelle mail

irre la Croix-Rouge intervient lors de

cataclysmes.

'i. Scrr/rc itinerant (lc propai/andr.

II est prevu que des sections ambulantes

cinematographiques seront creecs en Ame-

rique des quo des materiaux »uffisants
auront ete reunis; elles donneront des

representations selon un itineraire qui pre-
voit d'autant plus de seances ijuc le pavs

parcouru possede moins de, membres de

la Croix-Rouge.
A l'issuc des representations, les

visitant's seront sollicitös de faire partie de

la Croix-Rouge amdricaine.

4. Films d'education.

Une collection de films öducatifs est

preparec; il y en aura sur des sujets
industrials, scientifiqucs ou memo sctiniijues.
Ce sera le cas par exemple de films con-
saciAs ä la tuberculosc et ä la campagnc
antituberculeuse dont s'occupe la Croix-
Rouge; une sdrie interessante demontrera

ce qui doit etre entrepris dans les pays
souffrant de telle ou telle epidemic, dans

eeux ou rögne le paludismc (mouchcs,

moustiques, desinfcction des mares, etc.).
Tont ce qui intfresse la saute publique
et la maniere de l'ameliorer figurera dans

cette collection.

5. Films rtranyers.

Afin d'attirer 1'interet du public, la

Croix-Rouge americaine desire montrer
aussi ce qu'ont fait et ce que font les

Croix-Rougcs d'autres pays. Elle a engage
a cet effet plusieurs Operateurs
cinematographiques qui voyagent actuellement en

Europe. Scs efforts tendent a obtenir des

films d'un caracterc elcve, et l'on pent
prevoir que ce stock scra rapidement utile
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taut par sa riehosse que par sa qualite.
A cote d'im certain nombre de Conferenciers

attitrds de la Croix-Rouge des Etats-
Unis d'Amerique, oratcurs qui feront des

tourndes de propagande destindes a la

Croix-Rouge senle, 011 pourra sc procurer
au siege central de la societe des films

qui seront intercales lors de seances cine-

matographiques quelconqucs.
La Croix-Rouge suisse a, il y a noinbre

d'anndes, deja organise quelque chose d'a-
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nalogue: eile a fait executor des series

de diapositives sur la lutte contre la tu-
berculose, sur ^intervention des delegues
suisses lors du desastre de Messine. Ne

ferait-elle pas bien d'elargir ce chainp
d'aetivite, et, toutes proportions gardens,

d'organiser au moyen de vues cineniuto-

graphiques une campagnc de propagande

analogue it cellc des Etats-Unis, destinec

it faire connaitrc sou activitd bionfaisantc
et a lui attircr de nouveaux adherents.

Fragments d
Suite

Former des infirmieres n'etait pas alors
chose facile car il n'existait en Suisse,

sauf la Source, aucunc ecolc de

gardemalades. II v en a maintenant plusicurs
qui dependent de la Croix-Rouge, a Berne,
ä Zurich, il Lausanne et aillcurs. Nous
fimes des essais plus ou moins infructueux

pour instruire des jeunes filles aux hopi-
taux de Lille, de Berne et d'Aarau, et
finalement nous dfunes nous borner it fonder

a Geneve nil home oft nous recevons
des infirmidres instruites sans distinction
de pays ou dc religion, ddfravdes, et qui
vont soigner les malades it domicile. Ce

home existc encore, 18, rue de Candolle,
et ses infirmieres sont tres apprdcides.

A Geneve, bcrceau de la Croix-Rouge,
I'intdret pour cctte institution ne se ddve-

loppait pas, mftme scepticisnic qu'en Suisse

quant a son utilitd. «Vous amassez du

materiel iuutilemcnt, disait-on, e'est du

capital perdu, on ne s'en servira jamais'»,
enfin beaucoup d'eau froide jctee sur notre
conviction qui cependant demcura malgrd
les temps difficiles (|ue nous eumes it tra- '

verser.
La presidente, tres partisantc du travail

mixte, qui le trouve bon et avantageux

'une causerie
et (in)

ä beaucoup d'egards, entretenait (onjours
l'idec dc fusionncr it Geneve les deux
societes de Messieurs et de Dames. II y
cut uu premier rapprochement pour order

en common du materiel d'ambulanoe, 1 its,

tentes, linges, etc.

En 1911, sous l'impulsion du Dr Lardy,
president des Messieurs, et qui avait foi
it la Croix-Rouge, une journee de la
Petite fleur fut organisde par les deux so-
cietds rdunics afin de doter l'Hopital
cantonal d'une automobile pour le transport
des malades. Ce fut un vrai succes et fit
connaltre la Croix-Rouge it Geneve.

En 1912, ensemble encore, les deux
societes participerent par un don de

materiel it ^organisation de « 1'ambulance

Vaud-Genftvo » dirigee par un Genevois,
le I)' Albert Reverdin, qui partit pom-
la guerre des Balkans et travailla en Epirc
pendant 1 ou ö mois. On commenga it

Gendve it comprendre l'utilitd de IVeuvrc,
le nombre des membres doubla.

Enfin aprds beaucoup dc resistance de

part ct d'autrc, en avril 1914, s'cffectua
la fusion des deux societes masculine et

feminine de la Croix-Rouge a Gendve.

Les Messieurs apportaicnt 1S(! membres
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